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1. Introduction  
 

 

Les missions du CAARUD RIPOSTE sont régies par le décret n° 2005-1606 du 19/12/2005, 

relatif aux missions des Centres dôAccueil et Accompagnement à la Réduction des Risques pour 

Usagers de Drogue. 

Pour cette année 2019, lô®quipe sôest appuy®e sur le plan dôactions qui a d®coul® de lô®valuation 

interne réalisée en fin dôann®e 2018. En concordance avec les perspectives fix®es, lôespace 

dôaccueil a ®t® r®nov® avec les usagers. Des temps dôaccueil individualis®s ont été organisés à la 

demande des usagers en situation dôemploi ou de formation, notamment pour lôacc¯s au point 

hygiène en soirée. 

Deux campagnes de pr®vention ont ®t® r®alis®es sur les lieux dôaccueil de Bagnols-sur-Cèze et 

de Pont-Saint-Esprit, en partenariat avec le CeGIDD. Les dépistages par fibroscan avec le 

soutien du COREVIH Montpellier ont mobilisé les usagers dont plusieurs se sont inscrits dans 

une démarche de soin ¨ lôh¹pital et/ou au CSAPA. Pour favoriser le dépistage hors les murs, un 

calendrier a été élaboré avec le CeGIDD sur lôann®e 2020. 

Dans le cadre de « Lôaller vers », nous avons renforcé les visites à domicile et en squat. Les 

maraudes, bien que moins nombreuses, ont été réalisées avec le soutien dôusagers, lô®quipe ayant 

du faire face, encore cette année, à des mouvements de personnel éducatif. Nous avons privilégié 

lôappui ç dôusagers pairs è qui para´t tout ¨ fait opportun dans notre contexte dôenvironnement 

semi-rural, pour aller vers les usagers isolés géographiquement. Ces usagers pairs ont participé à 

la formation de RDR en milieu festif menée en interne avec transfert des connaissances en 

matière de messages de prévention par lô®quipe. 

Nous nôavons pas pu r®pondre cette ann®e ¨ la totalité des demandes dôinterventions en milieu 

festif qui implique un temps de travail trop important pour lô®quipe et du fait, impacte 

lôinvestissement des autres missions. 

Sur le plan du Programme dô£changes de Seringues en pharmacie, nous constatons une hausse 

des livraisons de kits effectuées par les répartiteurs. 

Lôinfirmi¯re a renforc® lôaccompagnement sanitaire des usagers sôinscrivant dans la R®duction 

des Risques et des Dommages en maintenant et développant un bon niveau de collaboration avec 

nos partenaires privilégiés (CeGIDD, lô®quipe des urgences de lôh¹pital, le CMP, ainsi que les 

médecins de ville et autres spécialistes, notamment les dentistes et gynécologues). 

Lô®quipe a mis en place des temps collectifs au travers de divers ateliers sollicités par les 

usagers :  

- atelier dôexpression artistique avec r®alisation dôune exposition en ville, jardinage, pêche à la 

truite, couture et fabrication de confiture. 

Tous les mercredis soir, lôatelier repas réunit en moyenne une dizaine dôusagers très investis dans 

la réalisation complète des menus. Ce temps est mis à profit pour favoriser la participation des 

usagers ¨ la vie de lôinstitution et dans le quartier.  

Tous ces temps dôaccueil collectifs sôav¯rent fondamentaux pour les usagers afin de retrouver 

une confiance et valoriser la capacit® dôagir de chacun. La demande pour ce public souvent 

d®favoris® est ¨ entendre du c¹t® du sentiment dôappartenance et de reconnaissance vis-à-vis de 

lôinstitution. 

 

« Réduire les risques de stigmatisation passe dôabord par le sentiment dôappartenance ¨ une 

communaut®, qui reconna´tra lôusager comme une personne. » (Hautefeuille M, Valleur M., 

Blaise M, « Vers une approche intégrée des conduites addictives », in cahiers de lôactif nÁ310, 

2002) 
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2. Lô®quipe du CAARUD RIPOSTE 
 

 

Le CAARUD est composé de 8 professionnels répartis en trois catégories, le personnel éducatif, 

le personnel administratif et lôencadrement. 

 

- Encadrement :  

 1 directeur (0,10 ETP) 

1 chef de service (0,35ETP) 

- Personnel administratif et services généraux : 

 1 comptable (0,28 ETP) 

 1 secrétaire (0,10 ETP) 

1 agent dôentretien (0,22 ETP) 

- Personnel éducatif : 

 3 éducateurs spécialisés (3 ETP) 

- Personnel médical : 

 1 infirmière DE (1 ETP) 

 

Lôaccueil du CAARUD se trouve ¨ lôadresse du si¯ge de lôassociation au 2 rue Juiverie ï 30200 

Bagnols-sur-Cèze. 

Lô®tablissement dispose dôun accueil ¨ lô®tage avec un bureau d®di®, un accueil de jour partagé 

avec le service SAO de RIPOSTE, des locaux r®serv® ¨ lôhygi¯ne (douche, machines à laver) 

ainsi que des bureaux disposant des ressources nécessaires en termes de téléphonie et 

dôinformatique. 

 

Dans le cadre de « Lôaller vers » avec le CAARUD mobile, lô®quipe organise des soir®es de 

prévention dans le milieu festif, des visites régulières dans les squats et lieux de vie, ainsi que les 

maraudes. Ces missions privil®gient lôappui dôusagers relais. Des actions de m®diation aupr¯s 

des riverains et commer­ants du quartier participent ¨ lôinclusion sociale des usagers hors de 

lôinstitution.  
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3. caractéristiques du public accueilli en 2019 
 

 

La file active pour lôann®e 2019 est de 187 usagers dont 87 nouveaux. 

 

 

 
 

La file active du CAARUD a baissé de 15% cette année mais nous constatons un 

accompagnement renforcé auprès des usagers. 

 

 

 
 

Le pourcentage des femmes accueillies reste stable par rapport au pourcentage dôhommes qui 

connaît une baisse de 21% et qui correspondrait  en partie à la baisse de la file active globale. 
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Le public accueilli sôinscrit majoritairement dans la tranche dô©ge des 30-40 ans. Une légère 

hausse des plus de 40 ans est à noter cette année qui correspond sans doute aux usagers 

vieillissants accompagnés depuis plusieurs années. 

 

 

 

 

Un grand pourcentage du public se déclare célibataire. Néanmoins, ces chiffres sont à relativiser 

car la majorité des personnes que nous accompagnons vit en couple ou entre amis. Les usagers 

de notre CAARUD sont donc rarement seuls et de ce fait, un syst¯me dôentraide sôest mis en 

îuvre et si un usager constate quôun usager du groupe est en difficult®, nous sommes alertés et 

une visite est effectuée rapidement. 

 

 

0

10

20

30

40

50

60

70

-18 18/24 25/29 30/34 35/39 40/44 45/49 50 et +

1

24

33

49

28

12 13

6
2

26
31

57

35

17

5

12

4

32
36

65

40

21

7

15

1

15

38

44

38

27

8

16

Tranche d'âge en nombre

2016

2017

2018

2019

0

20

40

60

80

100

120

140

2016 2017 2018 2019

110 111

124

101

35

47
57

48

17 16
22

13
4

11
17

25

Situation matrimoniale en nombre

Célibataire

Marié (e)/Union libre

Séparé (e)/Divorsé (e)

Non précisé



 

7 

 

 

 

Les situations de précarité touchent majoritairement notre public.  

69% des usagers sont sans domicile fixe dont 58% vivent en squat ou camion soit 3% de plus 

quôen 2018 

16%  ont un logement durable indépendant soit 3% de plus quôen 2018. Ce pourcentage 

concerne des accompagnements au logement notamment sur la ville de Pont-Saint-Esprit. 

 

Une dizaine de personnes usag¯res de drogues et dôalcool sont rep®r®es ¨ PSE et connus du 

CAARUD et du SAOA. Leur situation est complexe : prise de produits, au RSA, passages à 

lôacte r®currents, conduites ¨ risques pour eux-mêmes et pour les autres, santé désastreuse.   

Ils sont pass®s, sans transition, de la rue ¨ un logement autonome, et côest dans cette transition 

quôun travail dôaccompagnement global représenterait le socle essentiel dôune possible 

réinsertion sociale associée à la dimension du soin. Actuellement 2 logements sont devenus 

insalubres. Malgr® lôintervention de lô®quipe qui a organis® ¨ minima du nettoyage avec les 

usagers, la semaine suivante les logements débordaient de poubelles. En effet, nous constatons 

quôapr¯s des ann®es de vie ¨ la rue ou en squats, les usagers entrant en appartement 

nôinvestissent pas le lieu. Les logements sont habités comme en squats, mettant en exergue le 

manque de suivi et dôaccompagnement li®s au logement. 

 

Nous nôavons pas r®solu les difficultés de retour en logement précaire pour des personnes sortant 

dôhospitalisations. 

 

Quelle coordination thérapeutique peut-on envisager pour ce public ? 

 

Appartements de coordination thérapeutique ? CHRS ? 
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53% du public travaille en tant que saisonnier avec des périodes de chômage fréquentes. 

Lô®quipe ®ducative a consolid® son accompagnement social li® ¨ lôemploi en 2019 avec 80 actes 

dôaccompagnement vers lôemploi et la formation (69 en 2018). Le partenariat avec Pôle Emploi 

sôest renforc® dans le cadre de lôaccompagnement global. 

 

 

35% du public accompagné perçoit le RSA et près de 6% nôa aucun revenu, il sôagit de 

personnes venues de pays de lôUnion Europ®enne, le plus souvent dôEspagne et dôItalie, nôayant 

pas travaillé ou pas assez pour ouvrir des droits. 
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4% seulement des usagers ont un emploi stable.  

26% sont inactifs. 

34% sont en CDD ou stage rémunéré. Cette tendance est à peu près stable ces dernières années. 

17% sont chômeurs. Ce dernier taux a légèrement baissé (-3%) depuis l'année dernière. 

Ces chiffres caractérisent bien le public que nous recevons, des personnes issues du monde 

traveller, qui vivent en camion, fréquentant les raves party et travaillant au gré des saisons, des 

besoins financiers et de lôoffre dôemploi. 

 

Pour 2019, nous avons opté pour des travaux de rénovation et de réparations des locaux par le 

biais de chantiers associatifs. Le principe de ces chantiers est que lôusager sôinscrive dans une 

agence dôint®rim associative qui lui d®livrera ensuite un bulletin de salaire après réalisation du 

chantier. 

6 usagers se sont inscrits dans cette démarche. Cette action a ®t® pilot®e par lô®quipe ®ducative et 

a soulevé la difficulté pour un jeune usager de se confronter à une r®alit® dôhoraire ¨ respecter ¨ 

cause des consommations. Néanmoins, ses compétences réelles ont été valorisées.  

Ce temps de travail accompagné sur du court terme a favorisé un questionnement des 

consommations et de son impact sur la réalisation du travail : retards répétés qui ont ralenti 

lôavanc®e du chantier. Il a pu évaluer par lui-m°me quôil nô®tait pas pr°t du fait de ses 

consommations repr®sentant un frein ¨ lôinsertion professionnelle, il est passé depuis à la 

substitution.  

 

Ces constats nous invitent à approfondir le partenariat avec Pôle Emploi, dans le cadre spécifique 

de lôaccompagnement global, mais aussi de manière plus générale dans celui de 

lôaccompagnement des demandeurs dôemploi qui fr®quentent le CAARUD. 
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3.1.  Les produits consommés et les modes de consommation 

 

 

 
 

Les principaux produits consommés de façon quotidienne par la quasi totalité des usagers sont 

assur®ment lôalcool, le cannabis. 

Depuis 2018, les ateliers repas du mercredi soir associés aux dépistages par fibroscan qui ont 

révélé des cirrhoses avancées, la question des consommations dôalcool sôaborde plus librement. 

Les tabous sont tomb®s et nous pouvons affirmer aujourdôhui que lôalcool est le premier produit 

consommé qui est problématique, même si le cannabis reste lui aussi équivalent en produit 

utilisé.  

Nous avons d®battu avec les usagers lors dôun CVS autour de la RDR sur lôalcool avec 

lô®ventualit® de lever lôinterdiction de boire de lôalcool au sein de lô®tablissement. Les r®ponses 

ont été quasi unanimes, aucun ne souhaite que lôalcool circule, cette règle étant vécue comme 

acquise et habituelle. Même sous notre contrôle, les usagers préfèrent préserver ce temps qui leur 

permet justement de diff®rer la prise dôalcool. 

La consommation de tabac nôest pas mentionn®e dans le tableau malgr® les campagnes de 

prévention menées à ce sujet par lôinfirmi¯re. En effet, sur la totalité de la file active, nous avons 

constaté que seulement 2 usagers ne consomment pas de tabac. Nous rajouterons cet onglet en 

2020 pour °tre plus pr®cis sur lôensemble des produits consomm®s par les usagers. 
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Cette année, nous constatons une forte augmentation de la consommation de kétamine par 

voie dôinjection. Les usagers nous expliquent que le prix et la disponibilité restent attractifs 

(moins de 40ú le gramme).  

La consommation de cocaïne reste stable. 

La consommation dôopium, en provenance dôEspagne, davantage apprécié par le public féminin, 

est constante. 

 

 

4. Le matériel de prévention : au local et programme dô®changes de 

seringues en pharmacies 
 

 

Lô®quipe propose aux usagers de drogues des kits dôinjection mais aussi du mat®riel ¨ lôunit® 

adapté à la diversité des usages en co-évaluant avec la personne lors de la distribution, ses 

besoins, sans imposer de limite pour une couverture maximum des risques.  

Pour diversifier les modes de distribution, lô®quipe est en contact avec les pharmacies du Gard 

Rhodanien à travers le dispositif PES en pharmacies, avec le service des urgences de Bagnols, et 

elle effectue régulièrement des visites sur les lieux de vie des publics éloignés 

géographiquement. 
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4.1. Programme dôEchange de Seringues en pharmacie et don de seringues dans le local 

 

Depuis septembre 2018, la livraison de matériel en pharmacies est partiellement assurée par la 

CERP dôAvignon. Nous livrons le r®partiteur en fonction des demandes de mat®riel que les 

pharmacies nous adressent. 

Cependant, même si nous continuons à minima les visites dans les officines pour maintenir le 

lien et rester ¨ lô®coute de leurs observations, nous constatons le manque de formation sur la 

RDR comme le manque dôinformation sur notre structure au vu du turn-over repéré dans les 

pharmacies hors de Bagnols. 

Il est ¨ noter que nous sommes face ¨ lôimpossibilit® de finaliser les conventions de partenariat 

pour la distribution avec les trois autres r®partiteurs pr®sents sur notre territoire dôintervention. 

 

Le PES en pharmacies comporte plusieurs avantages : 

 

- Il ®vite la r®utilisation du mat®riel dôinjection. 

- Il incite à ne pas partager les seringues. 

- Il permet un échange sur cette pratique.  

- Il permet la récupération du matériel usagé. 

- Il permet aux pharmacies dôavoir connaissance des structures (CAARUD, CSAPA, 
m®decins de villesé) sur lesquelles elles peuvent orienter les usagers de drogues. 

- Il permet de rompre lôisolement des pharmaciens face aux usagers quôils re­oivent. 

- Il permet de soutenir les pharmaciens confrontés à des difficultés face à des usagers qui 

fr®quentent lôofficine et qui peuvent °tre connus de nos services. 

 

En 2019 nous travaillons avec 39 officines dans le cadre du PES. Notre secteur sô®tend de 

Villeneuve les Avignon à Pont St Esprit. 51 visites ont ®t® effectu®es sur lôann®e. 

 

 

 
 

Le don de seringues observe une hausse en pharmacies et une baisse au local, contrairement à 

lôann®e dernière. 

 

Nous ®mettons lôhypoth¯se que les usagers sont plus autonomes pour aller dôeux-mêmes 

chercher des kits en pharmacie ce qui expliquerait cette inversion des courbes cette année. Par 

ailleurs, sur 5 usagers gros injecteurs qui prenaient leur matériel au local, 3 sont partis du 

territoire et 2 sont passés sous méthadone et de ce fait arrêté les injections.  
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134 kits ont été distribués en milieu festif soit 268 seringues.  

 

 
 

Actuellement, les kits+, « roule ta paille »/sérum physiologique et « Roule ton car » sont en 

libre-accès, le reste du matériel est disponible dans le bureau éducatif. Nous avons des « Roule ta 

paille » et « Roule ton car » avec des messages de prévention, on y retrouve le logo du 

CAARUD qui a été conçu par un de nos usagers. 

 

La liste des produits distribu®s sur lôann®e, notamment le d®tail des dons de seringues de couleur 

particulièrement prisées par les usagers, figure en annexe. 

 

 

5. Lôaccompagnement intra muros 
 

 

5.1. Lôaccueil collectif et individuel 

 

Lôaccueil RIPOSTE est situé en centre ville avec des temps dôaccueil partagés entre accueil de 

jour pour personnes sans domicile et accueil sp®cifique pour usagers de drogues. Lôaccueil du 

CAARUD à Bagnols-sur-Cèze est de deux demi-journées par semaine, mardi matin et jeudi 

après-midi, le mercredi en soirée avec repas, le vendredi après-midi sur Pont-Saint-Esprit. 

Un ordinateur est en accès libre auprès des usagers pour toutes leurs démarches administratives 

ou autres. Dôautre part, nous proposons sur chaque temps dôaccueil un petit déjeuner complet 

(fruits, pain, beurre, café, thé ou collations salées).  

 

Suite ¨ un CVS fin 2018 et selon le plan dôactions de lô®valuation interne, les usagers attendaient 

plus de confort sur lôespace dôaccueil et proposaient le r®am®nagement du lieu qui permettrait de 

favoriser les échanges et renforcerait la dynamique collective. 

Ce réaménagement a été réalisé dès le premier trimestre 2019 avec la coopération des usagers, 

du nouveau mobilier a été installé, les espaces ont été réorganisés pour faciliter la lecture des 

informations ; les modalit®s dôaffichage ont été revues dans cet objectif. 

Les procédures de nettoyage des lieux ont également été revisitées avec les usagers pour que le 

lôespace reste propre. 

 

Le bureau des éducateurs a également été rénové, là aussi sur proposition des usagers et inscrit 

au plan dôactions de lô®valuation interne. 

Les travaux sont formalis®s dans le cadre dôun chantier associatif. Ce sont les usagers qui 

réalisent les devis et exécutent les travaux. 

La terrasse étant également un lieu important, les usagers ont propos® des id®es dôam®lioration 

de cet espace qui seront réalisées en 2020.  
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5.2. Lôespace dôaccueil : passages et accompagnement médico-social  

 

Les personnes accueillies en CAARUD sont, de par la pénalisation de lôusage des drogues, 

impliquées dans des pratiques illégales. Ainsi, lôanonymat, la gratuité et surtout 

lôinconditionnalit® sont per­us comme les ®l®ments centraux du cadre dôaccueil. Ils permettent 

aux personnes de nouer une relation de confiance avec les intervenants, et de trouver un climat 

bienveillant, non-jugeant. Cela prend du temps et suppose de la pédagogie, avec des personnes 

qui nôiraient souvent pas spontan®ment vers lôinstitution. Ainsi, avec le temps, il est possible de 

nouer des liens avec les intervenants ou avec dôautres personnes, mais aussi dôenvisager des 

actions et des ®changes qui d®centrent lôactivit® de la consommation (faire autre chose, trouver 

du plaisir ailleurs que dans la consommation de produit). Outre lôaugmentation du nombre de 

passages sur lôaccueil et lôaccompagnement m®dico-social qui représente une part importante des 

interventions de lô®quipe, nous verrons que les divers ateliers mis en place occupent une place de 

choix pour d®centrer lôactivit® de la consommation. 

 

 
 

 

Cette année, nous comptabilisons une hausse de 25% dôusagers pass®s sur lôaccueil du 

CAARUD. Ils viennent sur le lieu pour lôutilisation du point hygi¯ne, prendre un petit déjeuner, 

récupérer leur courrier, prendre du matériel, discuter avec les professionnels et des amis. Ils 

viennent ®galement pour demander de lôaide et un accompagnement dans des d®marches 

spécifiques liées à leur situation médico-sociale. 

 

Par ailleurs, lôinfirmi¯re met ¨ profit ce lieu dôaccueil collectif pour y v®hiculer des messages de 

prévention. Elle est pr®sente sur les temps dôaccueil collectif (entretiens, RDR, soins, acc¯s aux 

espaces hygi¯ne et collation) et notamment sur celui du mercredi soir afin dô°tre disponible pour 

recevoir les usagers qui travaillent. Ce temps dôaccueil particulier, car réservé aux usagers du 

CAARUD, permet de débattre sur des thèmes que les usagers abordent spontanément.  

Un volet spécifique sera détaillé plus loin dans le cadre des ateliers collectifs. 

 

0

500

1000

1500

2000

2500

3000

3500

2016 2017 2018 2019

1609

2275

2652

3328

Passages en nombre



 

15 

 

 
 
 

Lôann®e 2019 enregistre une progression de 35% sur la distribution de collations par rapport 

¨ lôann®e derni¯re et de 82% par rapport à 2016. Globalement, nous constatons une hausse de 

34% de lôutilisation du point laverie et de 20% pour le service de douches. 

Ces chiffres révèlent une précarité en progression au fil des ans et les demandes dôaide, parfois 

implicites, découlent des échanges que les professionnels entendent lors dô®changes informels. 

 

Lôaccompagnement au point hygi¯ne offre la possibilit® dôaborder des questions relatives aux 

risques inh®rents ¨ la vie en camion ou en communaut® : partage de mat®riel dôhygi¯ne, 

vaccination, pr®vention des ISTé 

 

Des préservatifs et des flyers sont disponibles dans le tiroir de la coiffeuse. Le point hygiène 

représente un espace intime facilitant les échanges informels et confidentiels propices à 

lôannonce de difficult®s graves : violences conjugales, diagnostic dôune maladie, perte dôun °tre 

cher, atteintes corporelles, complexe physiqueé 

 

Les parents avec enfants peuvent utiliser cet espace le mercredi après-midi. Ces temps sont 

assur®s par lôinfirmi¯re. 
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Sur 3108 actes, 1292 sont des temps dô®coute et dô®changes avec les usagers soit 41% et 

repr®sentent le socle de lôactivit® du CAARUD.  

16% des actes sont liés aux accompagnements vers lôacc¯s aux droits et au logement et 17% 

concernent les entretiens téléphoniques qui permettent la continuité du suivi pour le public 

éloigné de la ville. Une l®g¯re hausse est ¨ noter pour les actes li®s ¨ lôemploi et les actes liés à la 

RDR ont augmenté de 14% par rapport ¨ lôann®e derni¯re.  

Cette année encore, les actes liés aux problèmes de justice ont augmenté de 33% par rapport à 

2018. 
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Lôaccompagnement pour les d®marches administratives exige un temps consid®rable. Refaire 

une carte dôidentit® peut parfois pendre six mois. Lô®quipe doit faire avec les rendez-vous 

oubliés, des relances par téléphone et accompagnements physiques vers les services de droit 

commun. Nous voyons dans les chiffres lôimportance de lôinvestissement des professionnels 

pour que la situation sociale avance. 

 

 

 

5.3. Lôaccompagnement vers le soin 

 

Lô®quipe du CAARUD propose et r®alise des entretiens pour faire ç un point santé », oriente et 

soutient les usagers par un accompagnement physique, si nécessaire. 

 

Les actes de lôinfirmi¯re 

La file active de lôinfirmi¯re est de 126 usagers, dont 12 personnes ne sont rencontr®es que 

dans le cadre du CAARUD mobile. Notons que la file active compte 34 injecteurs dont la 

moiti® b®n®ficie dôun soutien renforc®.  

 

37 personnes ont été reçues plus de 2 fois en entretien cette année et près dôun quart de la file 

active infirmi¯re a b®n®fici® dôun accompagnement global ¨ la sant® plus soutenu (28 usagers 

dont 8 femmes). 

Par ailleurs, plus de la moitié des usagers bénéficiant dôun suivi infirmier renforc® sont des 

injecteurs (17 injecteurs dont 4 femmes). De ce fait, les entretiens et les actions sont ciblés sur 

la RDR adaptée à une problématique de santé : DID, cancers, hépatites et insuffisances 

hépatiques, séquelles cardiaques / antécédents de septicémies, ant®c®dents dôAVC transitoires 

consécutifs à des surdosages de produits stimulants, problématiques gynécologiques en lien avec 

les consommations, accès dépressifs et comorbidités psychiatriques. Les conseils et réponses 

apportées tiennent compte du mode et de lôhygi¯ne de vie (itin®rant et en camion le plus 

souvent). 

De ces entretiens, 57 orientations ont été préconisées et dans le cadre des accompagnements, 

lôinfirmière est intervenue sur 231 actions de médiations.  
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